
La Journée Sportive 
CYCLISME 

1er Aildor vervaecke 

• ME O O V M I LILLE-MARSEILLE • > * • MELAI* 

I I I - . 
aatton d'un, cours» sur route Lille-Marseill*. 

JMir course serait dlai utér car équipes de i e i i i 
k douze nomme» s» rHavant tous les îou A 150 kilo
mètre» Sera t-elle m r r t « m i amateurs ou aux 
«rotessi.innt-l- * Celte question n'est pas encore 
résolue L oraani ia t lon de cette epreore d'une for-
Bsoie inedttr et ormlnale est actuel lement poussée 
M * -irttvement 

LE* SUCCES OU »BLO CLUI CHOI8IEM 
Bircu'i tl'Haiiuln. H k. 1er Aildor vrevaecke . 
mrmtt* »r l i , Roy . t ter Charles Caroul : 4e Jé-

Ekroe o*\ erra 
Circuit «s» t t u i m r d i i 'sa Aubert w ins in j -ae ; 

k H> ri Caron 
I r i M f i l t m 3« Aabert Wtnslnsrue : S* Heurt 

Okroo 
Or an» « m de (antsrrs 

9* Jérnrok Déclerrq 
t r a r w art» nyaeai a Lan* i Me Aubert wtns in-

srajc < . -Braisons A s i m u l e r la oel le course d u 
ar Wirisinirue ayant plus de IOO mètres d'sv 

<vr le ueloloo .est » icume d'une crevaison 
* 1.500 mètres de l'arrivée. 

Circuit •« eenduas : 3e Jules Lemlèare. 
La M s s c i t i n a u Basse» i l i e Raymond Vanbrus-

sel. r e . a l s . n s 
Orltsvium eyalists du • R«»etl du Nerd • i Se 

Manr u«m» temps que le premier , 16e Jérôme De-
BSBicq : 11* 'uiien v'ervawek Ive Charles Caroul. 

La section touriste participant au rallye ballon 
•Et pries de se trouver au siège demain d l m a n c b e 
pour ^ heures k seul Mn de se rendre en groupe 
M départ 

AU >ELO CLUB OOUAISIEM 
Le Vélo Club Uouaisten organise le d lmancke 7 

tain une ourse cycl iste sur le parcours de Douai . 
Cambrai Douai de uombreut prix seront attr ibués 
S U vainqueur*. 

Cotte course est ouverte aux licenciés de ITJ. V. 
t. Indepenoants. aspirants, débutants, te cateiforle. 

Les engagements seront reçus au s lègs du clnb, 
14. rue de valenc iennes * Douai M fr. dossards 
c o m p r i s 

AU CLUB SPORTIF DORICMISS 
Le Club Sportlt Dnrvnles organise le 14 l u i * 

Bas* course cyi l l - t . - sut le parcours LK>rujtntes-Arras 
Bt retour .55 kilomètres. , ouverte aux coureurs li
cenciés de IX'. V. F. a s p i r a n t s débutants , et «me 
catégorie - 1er prix, un cadre course et une mé
dail le offerte par les i roduits Uibbs : le, 70 fr. : 
• a tout i-2 beaux prix. Lne prime de 5 francs est 
offerte par le vendeur au tournai » Lo BéveU dtj 
Nord . au plus Ieune ooureur classé. 

Les engagea ient ; 3.H.' sont reçus au siège S, quai 
de Boisset cbez M Desmcns. Jusqu'au départ, qui 
a a r s lieu A ii heures précises 

Las membres du Club Sportif Oorlgnle* sont 

Kle* d'assister s la réunion mensuel le qui a u r a 
a AUjourU hnl samedi A 20 heures . Ordre d o 

l eur palrment des cotisations : propositions de 
banquet ry>ut le -20 uln. 
U A N O I COURSE CYCLISTE S HERSIN-OOU PION V 

Le dtmanrne 14 Juin aura lieu une grande course 
cycliste A H-isin-Ct.upuiny sur le parcours suivant 
* parcourir cinq toi> : iléi>art d'Hersia-C. upigny a 
14 heures par Srins-pn-Oohelle. Nœux-les-Jfmes, 
Barlln ei IletMn-t'ouwiriiy. soit environ I* miomet. 

Les Inscriptions -eront reçues jusy.ii au 14 juin 
k midi che7 le .-oureur bien connu Puai Costenobi* 
t09, rue d«- Sains. 

Cette course est réservée k tous les coureurs de 
se catégorie, aspirants et débutants des dépar
tements du Pas-de-aOlals, du Nord et de la Somme 

Elle «erû dotée d» • prix dont un cadre de 
Bourse brasé au premier, soit un touu de prix 
l 'une valeur de 758 francs. 

i -OO 1 B A L . . . A S S O C I A T I O N 

La Royal Standard Club LISgaoïs s Lille 
Tolcl l'équipe que présentera le U.C.CL. devant 

l e mit» local demain chman. lie 
But Paty . arriéres viriot et Wlroux . d e m i s 

OlUer, Dohet. Couguelet avants : Boni vers. Fa-
Ors Dupont. Glllts T'.lman 

C'est la même équipe que l'O. L. rencontra k 
afulhouse : Il s'agira donc bien d'un aiatch-revaav 
abe Dans u n e isjutij* I* goal Paty . bel athlète , 
kras sur de ui : I arrière Vlrlot vite et très adroit , 
sol ide c o m m e un ro. : le ce.itre-drmi Dohet. ex-
sel lent distributeur et .'aile ( i i l l is-TUmao qui 
combine k merveil le seront part icul ièrement rtv 
smarques 

On peut donc-être sûr 1 assister, BOUT la dernière 
Sols de» s» » n « » . 1 un match dispute et des pois 
Intéressants c-oui. d'envol à ta heures précise*. 

"*"* * L 'kTOIL* CLUB L I L L O I * 
La finale du tournoi organisé par l'Avenir 

Sportlt Loroniois aura lieu demain d imanche & 
M k. 9- * Lon.'ne entre I Etoile Club Lillois I et 
l'Avenir Sportlt Lommois 1. 

Rendez-vous des équipters de) l'Etoile à 14 h. a u 
s i tue 

• t o i l e v contre A. S Helletnmes 1 k S b . 30 * 
Heliemme» 

Rende? vous place de la tiare. Arrêt du tram O 

• L'ETOILE SPORTIVE OE BULLY 

L'Etoile pour clôturer dignement sa salcon, va 
rencontrer d e m a i n - d i m a n c h e en un match amical , 
la fameuse é<|iii(i^ de la Gnaranty Clubb. cham
pion des Banques de 'a Capitale 

L* onze de I Etoile IUI a terminé second du 
chatnpionnat d'honneur marit ime, va certa inement 
avoir fort S faire pour résister honorablement A 
eon redoutable adversaire qui comprend dans ses 
ranirs .les j..uenr« réputés "ommo le donne la com
position de l'équipe ci dessous. 

Euuipe de Guaranty Club. — Goal - Baudler 
(Tnt 6 A. P i : i m è r e s : M Vignoll (Int- O. P.). 
H u v s m a n n 'Int. Belge O P.' : demis : CrocXer 
(anglais* Mercier Int c l u b F r a n ç a i s , Huvter tint. 
Mil. . avants • Sonrex (C. A. P i , Fidon. (C. A P.). 
Et ienne ' tn t MU O. P.). Ursule (O. P.). Aussel 
(Int Ml l i . 

Coup d'envoi * l* H. 15 très précises. 

LE ORANO TOURNOI 
OE L'UNION SPORTIVE LIEVINOISC 

Dimanche é l iminatoires du tournoi : k 15 h. • 
Bartng f'.ub de Lens t A 'mai l lots bleus: contre 
Union Sriortive de Drorourt I A 'mail lots noirs. ; 
I II h U Etoile Sportive de Btilly l B imal l loU 
fer t s roptr» Cnion Sportive Llévlnolse 1 A (mail
lots blanc- • arbitre M Chevalier. 

Journée do lundi 1er foin finales. 
A 15 h match des él iminés, arbitre, M. B O U T -
Concert par l 'Harmonie de l'U S. L. 
A i<* h. 45. finale des vainqueurs, arbitre, s i . 

Bourd ln 
A l'Issue de ce match, remise de la coupe 4 

l 'équipe M i m a n t e et des récompenses Individuelle* 
aux louenrs. 

«M «PORTINO CLUB L0URCNOI* 
L'équipe 1 A du S C L . rencontrera le 1er Juin 

k K^caodaln les Carabinier* d e BlUy-Montigny k 
15 heur"« 

ATHLÉTISME 

CHEZ LE* CARABINIERS OE BILLV-MONTIQNV 
La section des Carabiniers profite de ta Pente-

cote cour donner k se» supporters un loli match. 
El le îalt appel k l'Association Sportive Française 

es) Paris, équipe d e division d'honneur. 
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* L'OLYMPIOUE LILLOIS 
L* seconde réunion prive* d* l 'Olympique Ll l tou 

se disputera demain d imanche i 9 a. 30, s a s tade 

Voici T o r d r e des épreuves . K» m e t t e s plat sé
ries ; saut e n hauteur «vec é lan ; 1.000 plat Unai* 
lancement du poids - relais too x 4. 

A L'A. S. *>. T. T. 
Demain dtaaanene k k u e u i e s a u vestiaire d * l a 

Porte de Valenciennes. sélection pour cu&mpiounet 
d u Nord A te neures. tennis, stade mil i taire. 

Lundi, rendez-vous P . r. T. et Bleuet*, k k k , 
Porte de CanteJeu. 

• • lOLOMBOPHILIE 

L'Ouïerture de ta sa.son Co.ombophae 
L'ouverture de la saison sportive colombophile 

a été marquée par quoiques journées de mauva i s 
temp* nui ont occasionné l é * pertes dan* les effec
tifs d e voyageurs stlés. 

Nous o* pouvions choisir meil leur moment pour 
taire une peut* enquête sur le rapatriement des 
Pigeons égares. 

L* principal centre de rapatr iement se trouve k 
Lille. io rue de Pas. k ta maison colornbopoue, 
exactement au ie eta;;e, porta k g a u c h e 

Nous trouvons is un très a imable fonct ionnaire 
d u secrétariat colombophile régional , spéc ia lement 
préposé au rapatriement des pigeons égarés. C est 
avec la meilleurs, gra.ee. et une satisfaction évi
dente qu'il nous apprend quo les colombophile*, 
prennent d» plus en plus l 'excellente habi tude d e 
s ignaler les. p igeons èt*r«* qu'ils reciiel lJem et q u e 
•ui raèmn est l i t téralement débordé par la bésotrae. 

Son travail consiste à inscrire ie matricule et le 
mulée ime des bagues d e conque pigeon s ignalé , 
sur nn registre .en regard du nom et de l'adresse 
- u s ignaieur puis k remplir c n e carte postale, ac
cusé de réception pour le slsroaleur. s'il s'agit 
d un pigeon français le prépose recherche sur Tes 
états de répartition des bagues vendues annuel ie-
rae.it. k qui appart ient te pigeon s ignal* et e n 
avise te propriétaire au m o y e n d'une autre carte 
forn J e 

S'il s agit d'un pigeon belge, 11 e n avise la f é 
dération cuicmbopblle belge, r u e de Bon-Secours 
J k Bruxel les . 

Le centre de rapatr iement est pourvu d'armoires 
k mnlttplus casiers pouvant contenir chacun un 
volatile C est I* que sont séquestrés les p igeons 
'rançu s remis par les personnes qui ne disposent 
r>a. d'emplacement pour les conserver J u s q u * ce 
a u on ie* '*ur réclame, e t le* pigeons belges que 
•e Centre retourne k ses frais e n Belgique, e n t a n t 
ainsi aux colombophi les de* perte* de t emps et 
:) argent 

N'm» faisons observer a u secrétaire du Centre 
do rapatriement que si tout pigeon voyageur por
tai ' obl igatoirement sur les aile* un cachet indi
quant >o nom et l 'adresse de so «propriétaire u 
juestton d u rapatr iement serait énormément sun-
nllflAs 

" - EvUterninen?, nous répop.d-u. cette mesure 
est d'un»; s impl ic i té é lémentaire , sans doute m ê m e 
estrelle trop s imple pour qu'on puisse espérer la 

rtr appliquer d'une façon générale • 
1J ajout* cependant : - La deux ième bague, dit* 

bague-adreAse. obl igatoire pour tous le» p U e o n s 
nés k partir de ttrz». paraît devoir rendre de sé
rieux services en facil itant le rapatr iement direct, 
de colombophile a colnmboobile . 

De sérlenx progrès ont été réalisés depuis 3 a n s 
en mat ière de rapatr iement Les amateurs se 
contentaient auparavant de s ignaler les pigeons 
qu'Us recuei l laient a u tournai co lombophi le qui pu
bliait chaque semaine de fastidieuses et intermi
nables listes, lesquel les n'étalent év idemmnet lue» 
qua par un petit nombre de çolnmhopbiles . Sur 
to p i g e o n s s ignalés . « ou s n'étaient pas réclamés 
A l 'heure actue l le sur 10 pigeons égarés s i gna le s 
pur nos sains, que ce soi t e n France ou e n Bel
gique, s sont raclante*. > 

Et il a lonte . 
• — Le nombre total de* pigeon» inscrit» cette 

année sur l e refftstr* du c e n t r e de rapatriement 
du Centre de Lille s'étèv^ A ï.OM a u M mal , mnls 
en réalité Près de trot» mil le pigeons onté él slsjna-
lés. car des centres ana logues fonct ionnent d a n s 
différentes villes, n o t a m m e n t k Koubalx e t a 
Amiens ». 

En somme, concluons-nous, à notre époque, un 
pigeon qui se perd a des chances d'être retrotivê. 

— Oui. mats que les colombophi les so ient néan
moins persuadés que tous les centres de r a p a t r i e 
ment ne valent pas encore un beau cachet bien li
sible sur l'aile de* voyageur*. 

Vkk lTAk . 
k LOOS 

La société • Les Pet i t s Joueurs » établ ie chez M. 
Delemor rue de l'Eplnette es. k Leos. organise un 
grand concours de pigeons-voyageurs sur Chant i l ly 
•îornain d imanche . t£90 francs de prix d'honneur. 

' * r ta 
r«r. • 

tre série de 5 pigeons : te ; ire série de 4 pigeonsr 
30 ; tre série de 3 pigeons 90* ; 1 «Sri* d e 3 pi
g e o n s • 15.00 ; t série de 3 pigeons : 10.00 ; l sert* 
de 3 pigeons : io.oo 

U séries de g pigeons de 5.00 ; mise honneur S.so 
mise e n paniers aulourd'hui samedi de 16 k 19 h. 
15. Dépôt chez flursine à Haubourdtn. 

A MARCQ-EN-BARCEUL 
Colombophiles, voutet-vons prendre part k u n 

be*u concours tout en part ic ipant k une bonne 
B U P V . n'oublier pas de prendre vos bons pour 
la poule spéciale de t.ooo franc* qui se louera sur 
"hantilly 1* lundi 6 Juillet (diicassa de Marcqj e n 

S0 prix de 50 franc* par série de 2 pigeons non 
lés ignés . 

Prix <3n bon î.oo Jusqu'au 15 Juin : 4.00 fr. Jus
que ta mise en loges 

La valeur des bons souscrits en sus d e la poule 
de l.O'ic r iancs sera remise intégralement k un 
oolombopblle malade depuis plusieurs mois. 

Mise en panier* a u siège, 45, rue de Lil le , le 
1iman n e 5 mi l l e t de 4 A 7 heures. 

Los nigeons seront lâchés pour rentrer au eo-
lomiiiet entre M et 13 h. 

Rayon S «m, point de r«ntr» 178 km. égl ise de 
M i r a i , Car J arrêt rue d u Quai. 

COURSES k ENOHIEN 
l i a COURSE. — 1. Cort lsnd. Delfarçrueil. G. rfLSfl. 
2e COU«SE. — 1. PéricUa, P. Hamet. C. 3-2.Ki. P. 

23.00 ;2. Fleur merveil leuse. W. Hies. P 19.00. 
3e COURSE. — t. L'Oiphelin. Borslhand, G. 67.50. 

P. 33.WI ; =>. Persee. P. Legros. P. 34 10. 
4e COtTRSE. - 1 Sylvan. H. Hervé , G. 30.00 P. 

Î1.00 : i . Clodcaid R. Caron. P . 33.00. 
5* COt'RSE — 1. 1 ils k Papa. Kal loy. G. 33A0. V. 

USO : 3. Ciboure. G. Mltctiell, P. HX». 
«e COUWSE — t. Sacols. G. Mltctiell G. 19.00. P . 

11-50 : 9. Bticofato. F. Hervé. P. 19.00. 
7e COIRSE. — t. D* Marlnos. Courtage, G S6.50. 

P. 98.00 : S Velondlne, A. Cboissclot, P. 36.00 ; 3. 
R a y o n X. Cadiot, P . M.S0. 

LA POMMADE U T I W G ÉRiT 
toutes les aifeetions de la Peau. Des milliei-s de 
?iiér:sons . Ulcères Dfirtres. Eczéma. Démi.'.i-
geaisona. etc. Le pot 5.5e1 touïes pharrn. et ph. 
BUBY. 47. r. SsSuuveur, Uite (Fc- tnaaeiBt r. Ir.i 

^ _ \—03S7. 

DAMES DES P. T. T. 
Oo. coacours pour le veirui^ruent Ce 600 

âeimes employées des P. T. T. aura Heu les 
jeudis 9 e i vendredi 10 juillet 1325, au ciief-

lieu de chacun Ae» departemente de U ré-
gioa administrative de Lille, oui cotnpreiKi 
le Nord, le Pat. de-CaJsUe, l'Aisne et '.* 
Somme. 

Peuvent seules y prendre part lee c*nd-
dates ayant leur domicile réel d'âne la règien. 
exemptes de toute infirmité, ayTint une taille 
de t m. 50 an mir.lmum, agees de 17 ans au 
moins et de ià ans au plus an Jour du con
cours. Cette limite d'âge est reportée k 30 an* 
pour les veuves ou orphelines non mariées 
ou devenues veuves de militaires tués à l'en
nemi ou décédé* des suites de blessures ru 
maladies résultant des événèjmerrts de guerre. 

La liste d'inscription sera cioso définitive
ment le 17 juin 1S?5. 

Les dames employée» débutent k 1.900 tir., 
leur traitement maximum est fixé & 7.200 fr. 
ElVee -peuvent prétendre aux emplois ci-
après Dame de* services administratifs 
'i.aOO à 7.200) ; surveillants (6.000 à. 8.300) ; 
surveillante principale (7.000 k 9.800) ; rece
veuse (4 600 à 11 000) ; rédacteur (5.500 k 
11.000). Divers émoluments Tiennent s'ajou
ter au traitement : Indemnité de résidence. 
indemnité de fonctions, remiees sur certai
nes opératlone. 

Les. candidates devront adresser leur de
mande sur papier timbré au Directeur des 
Postes et des Télégraphe* de leur départe
ment. 

AU PÊCHEUR 
ÉCOSSAIS 

4 7 . r \ a e c J o c i b g r t : PARIS 

Peur vous assurer las plus belle» 
1 ckpiure». erhetUyeS no* 

Csulosne de 134 p u a ItO illiiitrmuasa, U vis» 
d l̂irrc â O— Mintmt — erivsktOI».**!—vei PSst» 
* l l l l l • [•BsvV-^««sMBS»t»SB3SBM 

et f * d 

RADIO-PARIS. — 30. — 19 h. 30, Concert : t . 
Hlghlanders parade : 9. Le rose Moire, valse ; 3. 
t iumoresque. solo de violon ; 4. Habanera et Se-
vi i iane : s. La chanson dn rouet : s. Les mot* 
d'amour ; 7 Allegro, solo de violoncelle ; s .Chan
son de la Esmeralda : 9. Pa l -Phi , fantaisie : 10. 
Caste] Mon Elève : t l . Pré lude et al legro, v io lon ; 
19. Chanson de l'Adieu -. l s . Archers et lorettes ; 
14. Les Myrtes, valse ; 13. Caprice hongrois , vio
loncelle ; te Habanera ; 17. Ësclarmonde, trio. 

90 h ts . Auto- Aéro, Sport*. 
90 h. 45. Concert de ca la : l . a) Romance san» 

parole* : bi Ronde des lutin* ; s. ai Le* terriens ; 
b) Les trains : ». Mme Nina Bottv , de l'Opéra de 
Vienne : 4 a Tôt : b"> C'est toi que j 'a ime : S. al 
Il es t trop tard -, bt Anzoulab. légende h indoue ; 
6. a) Air d'Orphée : bi Le Voyageur : 7. ai Psyché; 
b) Berceuse : 8. a> Spleen : b> Elle avait une robe 
k carreaux : 9 a) Elégie : bi La fiancée du Timba
lier ; 10. a) Etude Ue concert ; b) Variat ions ; 

i l . a) Lé fonreron de l a paix ; bt Pass ion ; 
19 a Afidante de la Trartat* : bi Clarté ; 
13. a, Pr intemps nouveau : bi Keitard consolant ; 
j * . M. BraUio i l a r i n e s c o . de l'Opéra royal d e Bu
carest : 15. ai l ' a i rêvé ; bl Retour pré* de l ' a i m é ; 
le a) Le doute ; b) Pass ion : 17. a) L'araignée, 
chanson dramatique : b C'est mol Pierrot , .». 
a) A une jeune mariée : bl Le* anea du Caire : 
19. a) tl est comme son père : b) L'article 914 : 
00 a) La Travlata ; b) Elégie 

TOUR EIFFEL. — 30. — ts h. la, canserte-con-
cert • Lee choses k la mode • : Festival des 
œuvre* d e M Noël Gal lon • On mot sur Noël 
Gallon •. par M. Dolacour ; Sonnet , mélodie, oar 
Mlle Leberd . Fantais ie pour harpe : Le repos en 
Egypte ; Chinoiseries deux mélodie* . Suite pour 
violon «t p iano a) Sérénade ; b) s c h e n o ; c) Noc
t u r n e ; d> Danse. 

Gsvvuoa te Maladies te Voies UIHIUISM. 

1 DOCTORAL I 
i L* Treûtenient U phsa Actif 

rHBlfcfciksssi' • » » » ( . i r . • • • n i e » 

ulletio Economique 
PARIS (Halle* Centrales), » . à» v i a n d e s — Bceuf* 

quartier deri 1ère. 6^0 a 10 oo le ki lo ; devant , • so 
k 4.00 ; a ,oyau. ire qual i té , k 70 a i l 3 0 ; 9e qual i té , 
8.7o k O.eo . s e qualité . - a s eo , mouton*, tre <iua-
11 tè. 10 .» k 12.00 ; S» qual i té . 8.50 k 10 00 ; se qua
lité, 6 k 8.40 .gigota, to^o k lè-OB : carrée pares, 
10 k -23.00 ; pci'cs entiers ou demis , tre qual i té , s 
k 8.80 . se qualité . 6*0 a» 7,»o : fUete. B k il-50 : 
jambons, à a 13 00 

Beurre*. — Centrifuge Normandie , 1140 k 14-30 
Bretagne. 12.50 k 1100: Charente et Poitou, l» te k 
15.00 ; marchands Normandie . U k 13.50 : Breta-
taene. 10.50 à 13.50. 

Œufs. — Normandie extra . «30 k 500 le m h l e ; 
choix, 350 a 410 -, Bretagne ctuilx. 380 k tOO ; autres . 
300 k 350. 

Fromage*. — Camembert Normandie. 50 k I M 'J0 
le cent , divers, 40 k U0 : Lisieux boites, 150 k 39* • 
vrac. 50 a 27o ; Gouroky, 40 k 73 ; NeufcbkteL 30 
à 67 ; Pont-l'ETéque. 80 a 200. 

vo i s ins» . — Canards rouennals . i* a ae.oo pièce : 
nantais . 18 à 44 00 : termes. 8 k 11 oo le kilo -. pou
lets morts nantais . 16 k 22.00 ; poules de Bretagne. 
• k 13*0. 

PARIS (Bourse du Commerce), 99. — Suer**. — 
Courant. 1W 50-200 : juin. 200-20240 t Juillet. 20S-
905.50 ; août. 207.50-203 ; septembre, eo» 3 d'orto-
bre. 209 : a de novembre. ïoe 50. tous payés , — Ten
dance : rapproché ca lme , é lo igné faible. 

**» — .1111.1 - CkernsB) — reaéiaaice 
, s a s * sacs — Mai. « * e » rata tSks* 

—— «M . sasérasbre ( * f a s . -se-
ir* 4(3 TS ; Jéreasbr* 4*540 

janvser. svv.ae : l e m e r , Sfr 75 ; mars. SES . avri l , 
laooté. — Marché d o s les 31 mal et NT lut» 

M A R C H E S D E LA HEGlOiN 
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AIKE-STR-T.A-LTS » — Marcrte au s 
Veaax «ras amenés 9*9 «etsUe^ de 6 4 * » 795 le 
ki lo petit» veaux «menée n . v e n d s * de <** 
k 300 fr - Porc* srras a m e n é * 314 . vendu*, «e 
5.80 k 540 le k i lo 

ARRAS. 28. — starch* su» n u i et porcs gras 
— Il V eut nne certaine reorise sur le roaredé de 
c* ionr e t a t t r é rapprovistotuieTneTit rist lf eo veaa* 
et la tendance k la hausse s est manifestée 

Veaux amenés 41 vendus de 5 30 k t A . - P o r j * 
amènes . 3, vendus s.75 — Le «ont au ki lo vivant. 
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Les marches .lu Havre et de Llverpool seront clo* 
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Le marché est lrrèsuli*r et peu animé Le par-
çjuet est inuécts Par contre, la coulisse se moutre 
soutenue. Les valeurs internatioueie» sont ca lmes 
et sans grands changements Le . auires groupes sont 
soutenus. Ea clôture, le pargaet est soutenu a lors 
«rue l l r r s f u u r l t é retombe sur la oouiisse. Les chan
c e s , après un début exim» et Indécis, se raffer
missent *eu»u.'leiiier.t. La livre termine a u x en
virons de 07 03 et ie dollar k i».9k. 

Les renies françaises sont bien tenues 
Les valeurs de nos grandes banques sont assez 

calmes 
On note une nouvelle proeTession des fonde russes 
l é s tuuds et valeurs o t tomans sont diversement 

orientés. Unilié. «0.55, ;> % i » u . 35.6ô 
Le R w est de nouveau e n recul, paU se raffermit 

i J Mi. 

Le Suez abandonne do terrain k iOOsk 
Les va.eurs de ui lrale soui irrèguliefes. Lautare 

Clisse a 7ie 
Lé» valeur* de pétrole sont aJourdiea. Kaarle SB ta. 
Lee valeurs de sucre sont n é s l u c t e s . La sav abae» 

donne se» cour» de I* vrille et c i t e 1.708 Le* Sa
crer, es 1 Egypte boni lerou-s k 193s 

En b a n j u e De Béer» i lue viin.nn en Bansae kta 
• è r e k 1408. Transvaal. 410. Huanchaca. SM 
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Manufacture ACCORDEONS 
rVarjo/fmin», StradelUi. V«rce»t». 
Selni-Jraa-Cml» al Tyroitm*. 
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LE CHANGE 
Parts . 99. — Clôture. — Londres, *7 et ; les-» 

Tork, 19 9695 ; Belgique 97 70 : Bspaime. 9B0.ka > 
Hollande. ->0l 7& . lUI l e 7» 46 ; Norvège. i n M | 
Prague, D9 30 Knumanlé 9 33 . Suéde. ï&keikBktB] 
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-^^^jkVJ^^ 4 " • ">* r u e ** -^n» u n e 

Itr.Jti 
. 4 'Tant amikt Jtvak. 

— V o u s aider, vous , s'écria aussitôt l a-
•Jooat avec clialeur, a sauver Maxime. . . 

— lit a trouver le vrai coupable. 
— Mais, maiiemoiselle, nous s o m m e s prêts 

Il sacril ier, iiour une tuile cause, noire 
|emi*s, noire argent, notre vie, s il le faut l 

Parlez I {Jue laut-il la.re ? 
Ditekv-nous sur quoi s e base votre oonvto-

tion et comment nous pouvons vous être 
•Miles ? 

Nous nous donnons a vous , noua voua 
n o m m e s acquis , corps et sUne, 

— Oh : oui, mademoiselle, dit Cécile, qui 
sentait la vie revenir a elle, son amour, s o n 
bon ie.ir renaître avec cet espoir, vous pou
rrez disposer de noue l 

S a u i e i mon mal heureux frère. 
Faire expier un misérable. ' 
Parlez ! parlez 1 
La ieune fille était toute paie d'émotion. 
Toute sa chair tremblait 
Et Kèuine eut pitié d'elle, de cette détres

se, de cette douleur, supérieure pent-etre 
encore a la s ienne. . . 

vn 
RétTine parla. 
Elle dit sur quoi s e tondait s a eœvïctsus». 
Elle raconta ce tru'ejle avait fait rjotr 9*0*** 

Mrne B^rdin, la prétendue folle, se lon etl». 
c i connuent on avait lait d i spara lue celle-
ci, ccHntnent on avait pressenti ea vigile.. 

Et elle ajouta : 
Il faut que je voie cette femme, que je 

m assure si elle est réellement loile, et s i 
elle ne l'est pas, comme je le soupçonne , 
le salut de M. de Trémont et m a vengeance 
auront [ait un grand pas. 

M* Silas semblait réfléchir. 
Cécile de Trémont écouta t, les nerfe vi 

brants, en proie, après un violent désespoir. 
a des espérances auxquel les elle n oeuii -ties 
abandonner son pauvre cœur si cruel lement 
éprouvé. 

— tl faudra que je découvre la retraite ie 
cette femme, car on la cache. . . V o u s voyez 
bien qu'on ta cache. . . Et cela me démontre 
mieux que tout le reste que Je ne trompe 
pas. B faudra que je ta découvre, quand Js 
devrais pour ceia aller déposer une plainte 
au procureur de la République et mettre la 
poUoe a s branle. 

— Quelle p la inte? demanda l'avocat. 
— One plainte en séquestration arbitraire 

contre ce médecin qui fait disparaître les 
femmes. 

M* Si las hocha la tAte. 
— On ne voue écoutera pas , dit-il. 
— On ne m'écoutera pas ? 
_ Rien n e vous autorisa & vous occuper 

de cette affaire Le médacta est convert oar 
le mari qui, lui-même, lui a amené s a fentrivi. 

Ce^ m a ri eet un majrisrrat, un juge d Jos-
tructlon. 

On ne donnera pas suite. 
— On peut ordonner une enquête. 
— On ne fera rien du t o u t 
Ca seraft tmtkppcter M. Bardtn, lui taire 

une Injure s y a * a ^ 
— One faiifcsi 7Slra»s ? 
EsyJoTkikar jnoijP-Vmat 
* *atooe4 r̂ t»t7Wtt*»»»73l. 

Et tout à coup : 
.— Attendez I Un autre, à détaut de vou*. 

vin parcLt, un ami de ia jeune femme, qui 
aurait aussi des doutes sur la folie de celle-
ci, pourrait déposer la pla.nfê. 

Mais vous ne connaissez ni un de s e s pa
rents, ni un de s e s amis ? 

— Je ne la connais pas el le-même. Mais 
i' est facile de s'informer. 

Sous un prétexte ou sous un autre. Je me 
présenterai chez M. Bardin. 

J'interrogerai les domest iques . 
— Voilà ce qu'il faudrait faire : 
Mme Uardin a peut-être un p é r e une 

mère, un frère, une s œ u r , qui peut-être dé
sireraient la voir, désireraient s 'assurer 
qu'elle esl bien dans l'état de démence que 
Ton a annoncé. 

Oui, de ce coté peut-être, il y aurait quel
que chose à tenter. 

Je vais m'en occuper tout de suite, dit Ré
gine. 

Et je vous tiendrai au courant. 
Si j'ai besoin de v o s consei ls . . . 

Nous serons toujours à votre disposi
tion, dit l 'avocat 

— Et je va i s prier Dieu qu H v o u s guide 1 
fit la douce Cécile 

Régine sortit. , _, 
Quand elle fut dehors , Tavocat et la jeune 

fille s e regardèrent 
T£st<érez-v«us quelque chose ? demanda 

tel le de Trémont à son ami 
Crovez-voug à ce que vient de nous dire 

cette "leuri.» tille, que Mme Bardin T... 
Il v a certainement, dit l'enfant, quel

que e b o - e d'étrange en tout c e l a 
Et ie me rapp^U6 maintenant Mao des 

attitudes du juge d'instruction qui m'avaient 
étorrn* dans tes ouisuitTàa « p e Write avons 

J sjrjee kraec l u t _ _ _ ^ . 

r a i euroris mwrm* J» mmvê mm 

sur Maxime empreint d'une haine qui me 
surprenait. . . 

Jamais, avant : esclandre qui a terminé ie 
procès, j i n'avais enti-ndu dire que Mine 
Uaidin eût l'sefrt» dérangé. 

v Vous la connaissez , cette d a m e ? 
. j e l'ai vue quelquefois. 

U n e assez jolie femme, l'air an peu éva-

^°Tei au que ces derniers temps «Ue était 
un peu souffrante et que son mari i'ava:t 
envoyée à la campagne' avec sa fil'.e 

J'ignore si sa fille est revenue avec elle. 
M Bardin, que je rencontrais BBsiqtfsffMS 

au Palais , me paraissait depuis quelque 
temps prodigieusement changé. 

Il semblait m o m e , préoccupé. 
Pcut-Mre était-ce l'état de s a femme qui 

l'attristait. 
Mais certainement il y a quelque chose, 

et la piste que vient de nous indiquer cette 
jeune fille mérite d'être suivie. 

Je va i s m'en occuper de mon coté sérieu
sement . , . 

Ah ! Cécile, s i nous réuss i ss ions 1 
Si nous parvenions à tirer Maxime des 

riiàios d î la justice, à l'arracher à la honte, 
nous pourrions être heureux, car vous m ai
mez toujours, n'est-ce pas ? 

»Ve perlez pas de cela, mon ami, e n 
la jeun* fille, qui avait rougi. 

V o u s savez ce que je vous ai dit. 
.Te ne changerai pas. 
Mais mon cœur ne changera pas. 
— Vous m'aimerez toujours ? 
Cév"ile rougit daranta**e et ne -époodit pas 
Puis , c o m m e tl v avait longtemps déjà 

qu'elle était loin de s e mère, efle Tuitta le 
jeune hotnme ponr aller près 1e larna lade . 

ita«m<1 Etiennette avait laissé sa fuie hrus-

I OTerrrent, •»*"«< qo 'o» l'a tra. «ene une d e s 
sjsBBk^UssUstekT e n lui disant d'eiler re-

trouver ses grands-parents , car el le était 
obligée ic partir précipitamment a Paris, 
l'enlant était demeurée un moment c o m m e 
Interdite, au milieu de la rue. 

Elle avait regardé partir s a petite mère 
et senti monter des larmes à ses yeux; puis, 
quand Etiennette eut disparu tout & fait, 
elle se décida, le c œ u r bien gros, à se met-

I tre en routa 
Elle connaissait le chemin. 
Du reste, le trajet était asâez court de la 

i gare au domicile de s e s parents. 
' EMe arriva chez ceux-ci, anciens boulan

gers retirés des affaires, au moment où ils 
achevaient leur petit déjeuner du matin. 

En voyant entrer la petite, ils s 'exclamè
rent : 

_ Tiens ! Aérienne ! Quelle surprise ! Et 
ta m è r e ? 

— Maman n'est pas avec moi. 
— Tu n'es pas venue seule ? 

I — Non. m a m a n est venue a v e c moi et 
puis elle m'a quittée et elle eet partie. 

— Partie ! 
Cette exclamation était sortie en même 

temps de la bouche des deux vieil les gens. 
— Oui. grand-papa, pour Paris. 
— goule f 
— Toute seule. 
— Pourquo; ne t'a-t-elle pas emmené? î 

Pourquoi ne nous a-t-elle pas prévenus ? En 
voi!a des façons : 

— Nous ven lT i s toutes les deux, maman 
et moi. dit l'enfant, pour vous voir. 

Nous voulions passer la journée avec 

^^^^^^^^_ pasev-r 
vous , car maman s'ennavait 

P u i s tout è coup, près de la Bare. après 
avoir acheté un journal et lu je ne «aie tp oi 
sur ce journal, m a m a n a eu une grande i _ Trop tard, dit-il 
éaootton et elle re'e dit : | — Rt tu ne l*i 

— Va chez ia »T«Trd*rfîere. M « , mon e n - J — "" 
(•Oit i l tant e u e i e narte non* Pari»-

Je n'ai pas le tempe d'aller cbes eux , c a s 

5eT tuai?ur8d/r1s , ,cr-,e J'ai été obligée de a x e . 

a U d C , L P l U e r m n a ambr-ssée , puie et». 

a couru vers la gare. . • , „ , i n , -
I P errand-uère se eva, pnt son criapeeaL 
Le r/aiD n e a l peut-être pas parti encore, 

d i U l ; j ï v a l . juaqu * la gare lAct.er de ta 
voir et rfe savoir c e q w « e passe. 

Èiie a ptui-être lu sur un journal u n e 

" T e u ï e t r e ^ ^ ' ^ ou la mort de so t . 

" " ï T b u i , va, dit la grand'mèra. 
Et à la jeune fille i 
_ Avait-elle l a i r t r i s t e? 
_ Bile était très émue. 
• . vieille femme prit l enfant dans a n 

b r a t l'embrassa et, voyant q u e l l e allait 
nleurer. elle cnercha à la consoler. 
P _ Ce ne sera rien, dit-elle. Tu reverra* 
bientôt ta petite mère. 

_ Rt papaf 
_ Papa aussi. 

S'ife.-t mal8de ou s il est mort, c o m m e 
le disait urand-père ? 

M a a n"n... c'est autre chose sans doute 
qui a fait partir ta mère. 

Grand-père va aller voir.. . Assieds-toi. m a 
petite. . Il y a encore du café au lait T"| 
v a s en prendre un peu. Tu dois avoir faim... 
et ne pleure pas. 

— Non. g'-and'mère, dit la petite, le COBOÊ 
gros de san? |ots 

Le «rend-père était déjà sor t i 
Il revint au bout de vingt minutes envV 

ron. 
te train était parti. 

Non-
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